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Contribution à l’étude 
des Pilemia Frm. [Longicornes] 



Le Docteur Breuning a récemment rédigée une révision 
du genre Phytœcia Muls (Entom. Arbeit Muséum G. Frey 
B-2, 1951) où figure (p. 5 et 37) l’ancien genre admis Pi- 
lemia Frm. abaissé au titre de s. g. de Phytœcia Muls. La 
classification patronnée par Breuning bouleverse beau- 
coup celle du Coleopterorum Catalogus, d’Aurivilius. Ici, 
je ne veux, ni formuler de critique, ni exprimer des 
louanges, je me contente de constater les faits. Le Doc- 
teur Breuning a groupé comme s. genres de Phytœcia 
Muls. 10 sous-genres qui, pour la plupart, anciennement 
étaient admis comme genres. Dans cet article, je me suis 
limité au sous-genre Pilemia Frm. 

Voici les caractéristiques du sous-genre Pilemia Frm. 
(ex Breuning). Yeux fortement échancrés (ils sont subdi- 
visés dans le s.-genre Opsilia Muls) ; antennes normale- 
ment amincies vers les derniers articles (ces organes sont 
indiqués comme non amincis vers les derniers articles 
dans les deux s.-genres Blepisanis Pasc. (ayant pour syno- 
nymes Obereina Glb., Fulgophytœcia Pic, Rubrophytœcia 
Br. et Pseudoblepisanis Br.) ; Mandibules bicuspides 
(mandibules unicuspides ou très rarement bicuspides, mais 
alors les élytres parallèles, chez de nombreux sous-gen- 
res) ; élytres rétrécies à partir des épaules. 

Les espèces, au nombre de quatre, sont séparées (ex- 
Breuning) par les lobes inférieurs des yeux aussi longs 
que les joues ( hirsutula Froli et var (1), ou deux fois plus 
longs que les joues (a nnulata Hampe avec la s.-esp. Wa- 



ll) Breuning a substitué le terme morpha aux anciens 
qualificatifs variété ou aberration, mais je continue à me 
servir du terme var. 
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werkana Reitt., tigrina Muls., griseomaculata, Pic), puis, 
par l’ongle accessoire des crochets des tarses soit court et 
large ( annulata Hampe) ; soit à la fois long et mince ( Ti- 
grina Muls., griseomaculata, Pic). P. griseomaculata Pic. 
se distingue nettement de tigrina Muls. par les tâches 
blanches des élytres plus nettes et plus régulièrement 
disposées, très distinctement détachées du fond des ély- 
tres qui est plus ou moins brillant ; les mouchetures chez 
tigrina Muls. sont plus irrégulières et moins nettes et le 
fond des élytres n’est pas, ou est peu, brillant. Le docteur 
Breuning ayant admis ou décrit, chez certaines espèces de 
Phytœciaires, des morphes : var. ou ab. ayant une tache 
rouge, petite ou étendue, sur le pronotum, soit cet organe 
avec ou sans macule, il n’y a pas de raison pour ne pas 
étendre ce système au sous-genre dont je m’occupe ici et 
c’est pourquoi je donnerai des noms à plusieurs modifica- 
tions spécifiques, toutes de ma collection, que je vais suc- 
cessivement présenter. 

tigrina v. n. angusterufonotata. Pronotum (1) ayant une 
.étroite bande transversale rouge ; en surplus, forme 
assez étroite et petite taille. Long. 6 mill. Morée. 

tigrina v. n. breverufonotata. Pronotum orné d’une 
macule discale rouge pouvant varier. Brousse, en Asie 
M re (Pic). Smyrne. La forme typique n’est pas décrite 
avec une macue rouge au pronotum. 

griseomaculata v. n. laterufonotata. Au lieu d’une ma- 
cule rouge, le pronotum a tout son milieu largement 
rouge. Akbès. 

Annulata v. n. angorensis. Pronotum muni d’une pe- 
tite macule rouge. Angora. 

hirsutula v. n. Toumieri. Forme assez étroite, élytres 
nettement et assez régulièrement mouchetés, mouche- 
ture petitesi; antennes, sous certains jours, à vague 



(1) J’emploie le terme de Breuning, à la place de thorax, 
ou de prothorax. 
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teinte roussâtre et très nettement annelées. L. 8 mill. 
Sicile (ex coll. Tournier). 

hirsutula v. n. Holtzi. Forme étroite, élytres à revê- 
tement uniforme à peu près gris, simplement parsemés 
de points dénudés ; thorax avec trois bandes claires très 
détachées. Morée (Holtz). 

% 

? Pilemia vagecarinata n. sp. Forme assez robuste et 
un peu allongée, nettement atténué postérieurement, noir 
à fond brillant, en partie revêtu d’une pubescence blan- 
che formant 3 bandes sur le pronotum et des mouche- 
tures sur les élytres, suture densément blanche, man- 
dibules paraissant simples. Antennes assez longues, amin- 
cies à l’extrémité, un peu teintées de fauve à l’extré- 
mité. Lobes inférieurs des yeux à peu près de la longueur 
des joues. Pronotum assez large, à ponctuation fovéolée, 
ainsi que celle de la tête. Elytres nettement plus larges 
que le pronotum, peu longs, progressivement atténués en 
arrière, à ponctuation assez forte, irrégulière, avec une 
faible carénule latérale partant des épaules sans attein- 
dre le sommet. Membres noirs ; ongles des tarses sim- 
ples. Long. 12 mill. ? Syrie. — Espèce à classement dou- 
teux, ressemblant en même temps à celles du s.-g. 

Pseudocoptosia, Pic et à Pilemia hirsutula Froh., carac- 
térisée par la présence d’une faible carène humérale. 

Lors de mes voyages en Orient, je n’ai recueilli que 
quelques exemplaires isolés du s.-g. Pilemia Frm., qui 
sont : P. tigrina v. breverufonotata. Pic, à Brousse (cité 
plus haut) et P. hirsutula Froh. en mai, deux exemplaires 
un au Phaleron près d’Athènes, l’autre à Corfou : Peleka 
(17 juin 1901). 

Pour P. hirsutula Froh., j’ai la sous-espèce (selon Breu- 
ning), obsoleta Gglb., de Missis, recueillie autrefois par 
un de mes récolteurs arméniens et je rapporte à la s.-es- 
pèce homoiesthes Gglb. quelques exemplaires de Sulta- 
nabab, ou de l’Alai (ex. Korb.). » 
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Coléoptères divers 
nouveaux ou peu connus - Notes 



Je possède un exemplaire <3, d’origine russe, de Car- 
doria scutellata F., ayant une coloration noire, avec les 
membres en partie roux, densément revêtu de pubes- 
cence en-dessus grise, le dessous du corps ayant les côtés 
de la poitrine et les bords postérieurs de l’abdomen à 
bordure dense de pubescence blanche. Le thorax est ex- 
cessivement large, débordant la tête et aussi la base des 
élytres, l’écusson n’est pas orné d’une pubescence de colo- 
ration tranchée. Long 14 m. Je propose le nom de v. obscu- 
ricolor pour distinguer cette modification. 

Mnsaria puncticollis v. n. turcica. Avant-corps rouge 
avec le thorax orné de 5 macules noires, sommet de 
l’abdomen marqué de rouge, repli huméral taché de 
rouge , antennes (à scape roux, mais base noire) noires, 
marquées de roux au sommet du 3 e article ; pattes lar- 
gement rousses, toutes bicolores, les postérieures plus 
brièvement claires que les autres . Turquie. — La colora- 
tion spéciale de plusieurs organes caractérise cette va- 
riété bien tranchée de celles connues. 

G. Schmidt a fait connaître récemment (Entom. Blat- 
ter 47, 1951) un certain nombre de modifications varié- 
tistes de Cerambycidæ pouvant se retrouver en France et 
qu’il convient de ne pas ignorer, dont 3 Clytini (qui sont 
figurés) basés sur les dessins clairs des élytres réduits ou 
divisés. Je ne connais pas ces modifications en nature mais, 
les jugeant intéressantes, je vais les signaler brièvement 
et successivement. 

Xylotrechus arvicola f. Abbreviata (p. 14), voisine de 
j. Quadrimaculata Kan. ayant les dessins postérieurs jau- 
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nés des élytres éloignés de la suture et la macule apicale 
réduite. 

Plagionotus détritus f. anticeredueta, ayant la portion 
basale des élytres très foncée et seulement ornée d'une 
tache transversale jaune avant le mileu ,et postérieure- 
ment munis de bandes jaunes complètes et tranchées. 

Plagionotus arcuatus f. interrupteconnata (p. 15). Voi- 
sine de la v. ou a. connatus Mors., mais avec seulement les 
macules internes 2 et 3 réunies sur chaque élytre, tandis 
que la 4 e (externe post.) reste isolée. Chez la v. connatus 
Mors., ces trois taches sont conjointement réunies. A pro- 
pos de ces nouvelles modifications, je crois devoir faire 
remarquer que leur descripteur les présente sous le ter- 
me /. : forma, tandis que le docteur Breuning, dans une 
monographie récente du genre Phytœcia Muls. ( Ent . Arb. 
Muséum J. Frey, p. 2, 1951), a adopté le terme m. : mor- 
phia, inauguré, je crois, par les auteurs russes ; ces chan- 
gements de termes n’aboutissent à rien de plus précis 
Après le système plus récent du terme aberration (rem- 
plaçant variété), et, pour ma part, je ne vois pas qu’il soit 
nécessaire (en vue d’être mieux compris) de laisser tom- 
ber le qualificatif ancien variété, généralement adopté. 

Phytœcia curtipennis n. sp. [Longicorne] . Assez court 
et peu étroit, noir à reflets métalliques, à pubescence 
blanchâtre ou un peu jaunâtre, dense en dessous du 
corps et formant, sur le dessus, trois bandes nettes au 
pronotum, une bordure suturale et une externe peu mar- 
quée aux élytres. Tête densément pubescente, à ponc- 
tuation forte et écartée sur le vertex, plus fine en avant ; 
antennes un peu plus longues que le corps, nettement 
annelées de blanc à la base des articles 4 et suivants 
Thorax peu long et assez large, nettement plus étroit que 
les élytres, presque droit sur les côtés, à ponctuation di- 
versement grosse et écartée. Ecusson densément pubes- 
cent. Elytres assez courts, atténués à l’extrémité, un peu 
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déhiscents et subarqués eu sommet, à ponctuation plutôt 
fine et diversement écartée. Pattes assez robustes, très 
pubescentes. L. 8 m. Chine. — Espèce d’un classement 
générique douteux, paraissant proche, par ses antennes 
relativement longues, de Epiglenea Bat., selon Breuning 
mais à faciès plutôt de Phytœcia Muls. Est caractérisé, 
à première vue, par les élytres plus courts que norma- 
lement. 

Mordella saigonensis n. sp. [Hétérom.]. Assez court 
et un peu élargi, atténué à l’extrémité, brillant, noir, 
revêtu d’une pubescence blanche qui se condense sur les 
élytres de façon à former une bande suturale jointe à 
une fascie humérale oblique allongée sur chaque étui 
également blanche. Avant-corps robuste, élytres peu 
longs, subarrondis au sommet. Pygidium peu long et assez 
mince. L. 4 m. Saïgon (ex Barbier). — Peut se placer 
près de Waterstradti Pic, ce dernier ayant une forme 
plus trapue, les dessins des élytres différents. 

Mordellistena angustata n. sp. Etroit et long, brillant, 
peu pubescent, noir, avant-corps, sommet de l’abdomen 
et pygidium testacés, membres testacés, majeure partie 
des pattes postérieures noire. L. 2 m. environ : Saïgon 
(ex Barbier). — Voisin de longissima Pic, en diffère par 
les élytres entièrement noires, les pattes postérieures lar- 
gement foncées, etc. 

M. Micheli mihi, de Hoa-Binh, voisin du précédent par 
sa coloration et sa forme, est un peu plus grand et moins 
étroit, le pygidium est plus long, le pygidium et l’extré- 
mité de l’abdomen sont noirs. L. 3 mill. 

Falsoprogenia n. g. [Hétéromère] . Tête étroite et assez 
longue, tempes non raccourcies ni nettement atténuées 
postérieurement ; yeux petits, saillants. Thorax ayant sa 
plus grande largeur au milieu, rétréci en arrière et da- 
vantage en avant ; élytres à peine plus larges que le 
thorax, s’élargissant avant le sommet. Forme étroite et 
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relativement allongée, membres grêles. Genre voisin de 
Praogena Maek. (caractérisé principalement par la forme 
de la tête et du thorax) établi pour l’espèce nouvelle sui- 
vante. 

Falsoprogenia luteolineata n. sp. Allongé, presque opa- 
que en dessus, noir, les élytres ayant une bordure sutu- 
rale, sur chacun, une bande étroite discale raccourcie aux 
deux extrémités, placée sur le 4 e intervalle et une courte 
ligne humérale jaunes. Antennes grêles, filiformes, pas 
très longues. Tête bien plus étroite que le thorax, à ponc- 
tuation granuleuse dense et forte, analogue à celle du tho- 
rax. Elytres longs, plus étroits aux deux extrémités, fine- 
ment strié-ponctués avec les intervalles diversement lar- 
ges, plutôt déprimés. Pattes grêles, longues, antérieures 
plus courtes avec les tibias un peu arqués. L. 11 m. 
Erythrée. 

Zonabris bifasciata v. n. ivoirensis. Elytres noirs ornés 
de deux larges bandes transversales jaunes séparées par 
une étroite bande sinuée noire. Côte-d’Ivoire. 

Cyaneolytta Crampeli n. sp. [Hétéromère] . Allongé, 
avant-corps un peu brillant, élytres opaques, dessous ver- 
dâtre avec la poitrine à grande tache rouge, dessus noir 
avec les élytres un peu bleutés. Tête grosse, à forte ponc- 
tuation ; antennes aplaties. Thorax plus long que large, 
rétréci en avant, à forte ponctuation rapprochée avec un 
sillon médian et une impression basale. Elytres finement 
et densément granulés, sans côtes marquées. L. 20 m. 
Fort-Crampel. — Peut se placer près de subcoriacea 
Maëk., thorax différent, antennes plus aplaties. 

A signaler l’intéressante capture de Anthicus tobias 
Mars., faite par mon collègue Barbier à Toulon. Espèce 
orientale, déjà signalée en Angleterre et en Belgique, 
mais nouvelle pour la faune française. 

Anthicus trinotatipennis n. sp. [Hétéromère], Plus ou 
moins allongé, brillant, orné de longs poils, fortement 
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ponctué en dessus, testacé, élytres ayant chacun 3 macu- 
les noires, une humérale, une médiane, parfois en fascie, 
remontant en avant sur les côtés, une commune préapi- 
cale. Membres clairs. L. 3 m. Saigon (ex Barbier) (1). 
Voisin de longehirsutus Pic avec les élytres moins lar- 
ges et moins fortement ponctués. 

A. pilipennis n. sp. Oblong, brillant, orné de longs 
poils, dessus à forte ponctuation, roux, élytres noirs, ornés 
chacun d’une macule anté-médiane et d’une fascie post- 
médiane oblique jaunes, apex également jaune ; mem- 
bres testacés. L. 2,5 m. Saigon (ex Barbier). — A placer 
près de binhensis Pic, qui a l’avant-corps noir et l’apex 
des élytres non marqué de clair. 

La v. botanicus mihi, également de Saigon, de taille 
moins petite, a la fascie postmédiane claire non oblique. 

Authicus flavicolor Pic (Op. Mart. X, 1943, p. 11) pré- 
occupé est à muter en flavicoloratus. 

A. dentaticeps n. sp. Allongé, brillant, peu pubescent, 
roux avec les élytres marqués de foncé sur les côtés 
médians et à l’extrémité, membres testacés. Tête large, 
particulière, angulée sur les tempes. Thorax assez long, 
un peu dilaté-subarrondi en avant, densément ponctué. 
Elytres plus larges que le thorax, peu longs, à ponctua- 
tion moyenne, écartée, soit marqués de foncé ( forme 
typique), soit sans dessins (v. n. obliteratus) . L. 2 m. 
Saigon (ex Barbier). — Par la structure de la tête, se 
rapproche de anguliceps Laf., des Indes, mais ce der- 
nier n’a pas de macule apicale foncée aux élytres. 

A. insignatifer n. sp. Petit, étroit, brillant, peu pubes- 
cent, roux, sans dessins foncés. Tête assez grosse, sub- 
tronquée postérieurement, peu ponctuée ; antennes tes- 



(1) Les types des nouveautés de Saigon sont dans ma 
collection, mais des co-types d’un certain nombre de celles- 
ci se trouvent dans la coll. Barbier. 
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tacée, peu courtes, moins grêles à l’extrémité. Thorax 
court et peu large, élargi-subarrondi en avant, assez for- 
tement et densément ponctué. Elyti'es peu plus larges 
que le thorax, subparallèles, courtement atténués à l’ex- 
trémité, sans impression, à ponctuation assez fine et rap- 
prochée. Pattes courtes et grêles, testacées. L. 2 m. envi- 
ron. Saigon (ex Barbier). — Peut se placer près de 
rubidus Pic, qui est moins étroit avec les élytres fasciés 
postérieurement de noir. 

A. Belhaisei n. sp. Allongé, brillant, à pubescence grise 
espacée et poils hirsutes, un peu brillant, roux ou tes- 
tacé avec les élytres ayant chacun une macule noire de 
poix basale, une fascie prémédiane et une macule sutu- 
rale subapicale de même coloration, membres testacés. 
Antennes longues et grêles. Tête large, subtronquée en 
arrière, à ponctuation fine. Thorax court, trapéziforme, 
dilaté globuleusement en avant, à ponctuation forte, rap- 
prochée. Elytres longs, atténués à l’extrémité, sans dé- 
pression sensible à la base, à ponctuation forte, un peu 
écartée. L. 2,5 m. Congo. — Voisin de setifer Heb., avec 
les élytres marqués de foncé à la base. 

A. subrobustus mihi, du Congo, de coloration analo- 
gue au précédent, est trapu, plus large, avec les anten- 
nes plus courtes, une ponctuation plus écartée sur le 
thorax. 

Formicomus congoensis n. sp. [Hétér.]. Allongé, bril- 
lant, noir, élytres verts, antennes testacées, foncées à l’ex- 
trémité. Tête rétrécie et un peu conique postérieurement, 
assez fortement ponctuée ; thorax peu plus long, modéré- 
ment élargi antérieurement, peu ponctué. Elytres à épau- 
les marquées, peu longs, atténués à l’extrémité. 3 à 
cuisses antérieures munies d’une forte dent, tibias nette- 
ment angulés et échancrés en dedans. L. 3 m. Congo. — 
Sans doute voisin de nigrocyaneus, Laf., avec une autre 
structure des pattes antérieures. 
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F. angustipennis v. n. Risbeci. Diffère de la forme typi- 
que par le thorax plus clair sur la base, les élytres moins 
étroits, à coloration nettement verdâtre. Sénégal. 

Antelephilus ovipennls n. sp. [Hétér.]. Oblong-allongé, 
convexe, brillant, noir, antennes et base des cuisses rous- 
ses, élytres avec deux bandes transversales de pubes- 
cence blanche. Avant-corps à ponctuation fine et écartée. 
Elytres à épaules complètement effacées et très bombés, 
tronqués au sommet, dépassés par le pygidium. L. 3 m. 
Congo belge. — Par sa forme analogue à subfasciatus 
Pic, mais très distinct par son avant-corps peu ponctué 
et brillant. 

Eurymetopum macula tum v. n. lateobscurum [Cleride] . 
Thorax largement foncé, ainsi que les élytres dont le 
fond est d’un gris obscur et sont ornés de petites macules 
prébasales flaves, d’une autre, sur chacun, vers le milieu 
et près de la suture, celle-ci marquée de foncé au centre, 
sommet assez largement clair. Chili. 

E. subimpressum v. n. rufescente. Largement roussâtre 
sur l’avant-corps, élytres jaunes, presque concolores, va- 
guement rembrunis par places sur les côtés et vers le 
milieu. Chili. 

Spermophagus Clermonti n. sp. [Bruchide], Oblong- 
subovalaire, brillant, noir, roux par places, partie posté- 
rieure de l’abdomen avec le pygidium, les antennes en 
partie et partie des pattes rousses, à revêtement gris sans 
mouchetures ; pattes postérieures avec les éperons noirs. 
L. 5 m. Pérou. — Par sa forme, voisin de basipennis Pic 
avec une toute autre coloration et le pygidium concolore. 

S. nigromarginatus v. n. Mathani. Allongé, atténué aux 
deux extrémités, brillant, à revêtement gris ou jaunâ- 
tre, roux, noirâtre par places, les élytres ayant une bor- 
dure noire latérale, mais pas de macules foncées disper- 
sées en dessus. Pérou. 

S. nigronotatus n. sp. Oblong-ovalaire, brillant, noir ; 
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base des antenens et quatre pattes antérieures rousses, 
revêtu d’une pubescence grise disposée en nombreuses 
mouchetures sur le dessus du corps avec une bande trans- 
versale noire prémédiane, la partie postérieure des ély- 
tres étant un peu roussâtre et aussi mouchetée. Eperons 
des tibias postérieurs roux. L. 4 m. Amazone. — A pla- 
cer près de minasensis Pic qui n’a pas de fascie noire aux 
élytres. 

Caryopemon Lhostei v. n. Nathani. Noir, élytres ayant 
des dessins blancs ou jaunes faits avec des mouchetures 
plutôt séparées. Indes Mér. 

Syagrus gabonicus n. sp. [Eumolpide]. Oblong-subova- 
iaire, convexe, brillant, noir verdâtre, antennes rousses 
à la base. Thorax court, très rétréci en avant', à ponctua- 
tion fine et écartée. Elytres un peu plus larges que le 
thorax, courts et larges, à épaules arrondies, mais un peu 
saillantes, courtement atténués à l’extrémité avec des 
stries non complètes et des rangées de petits points 
L. 6 m. Gabon. — Espèce se distinguant par ses pattes 
foncées 

S. obscurlpes n. sp. Oblong, convexe, brillant, noir 
verdâtre avec le thorax faiblement doré, antennes rous- 
ses à la base. Tête avec une impression allongée entre 
les yeux. Thorax assez court et étroit, à ponctuation très 
fine et très espacée, bien plus étroit que les élytres. Ely- 
tres larges et courts, courtement atténués à l’extrémité, 
à épaules arrondies, ayant des rangées de points peu gros 
sans stries marquées. Cuisses presque inermes. L. 6 m. 
Afr. C le . — Forme plus allongée que la précédente, avec 
les élytres sans stries marquées. 

Nerissus uniformis n. sp. [Eumolpide]. Oblong, bril- 
lant, orné d’une longue pubescence grise non dense 
et régulièrement disposée sur les élytres qui ne présen- 
tent pas de parties longitudinales dénudées, coloration 
noire avec le dessus du corps un peu olivâtre. L. 7 m. 
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Dahomey. — A placer près de strigosus Chp., bien carac- 
térisé par la disposition spéciale de la pubescence ély- 
trale. 

Nerissidius rugulosus v. n. cyaneipennis. Avant-corps 
vert, élytres bleus. Fort Sibut. 

Lamprobothris nigra n. sp. [Hétér.]. Allongé, un peu 
atténué postérieurement, peu brillant, noir. Thorax court 
et large, à ponctuation forte, diversement écartée, plus 
étroit que les élytres. Elytres longs, progressivement 
atténués postérieurement, à rangées de fovéoles de lon- 
gueur et grosseur diverses. L. 22 m. Congo : Katanga. — 
Caractérisé par sa coloration noire sans reflets métalli- 
ques. 

Calleros Fritzi n. sp. [Lycide], Allongé, un peu large, 
plus étroit en avant, brillant, noir, thorax bordé large- 
ment de jaune en avant et sur les côtés, celui-ci large, 
court, à angles postérieurs saillants. Elytres noirs, à 
étroite ligne humérale jaune, à côtes nettes et à peu près 
égales, intervalles à aréoles fenestrées en partie car- 
rées, embrouillées à l’extrémité. Antennes à articles 3 et 
suivants plus ou moins prolongés en dent à leur sommet 
externe. L. 7 m. Brésil (ex Plauman). — Peut se placer 
près de guyanensis Pic, plus brillant, thorax plus large, 
sculpture élytrale différente et épaules marquées de clair. 

Calleros latemaculatus n. sp. Allongé, étroit, subparal- 
lèle, peu brillant, noir, thorax jaune, largement noir au 
milieu, hanches claires. Antennes pileuses, à articles 3 
et 4 larges, 5 e et suivant diversement longs ou dentés 
au sommet antérieur. Thorax assez court et large, à an- 
gles postérieurs peu saillants. Elytres très longs, à côtes 
égales, peu saillantes, intervalles à aréoles fenestrées plu- 
tôt subcarrées, embrouillées au sommet. L. 6 m. Brésil. — 
A placer près de infemalis Gorh., thorax plus large et 
largement marqué de noir, etc. 

Mimaploglossa n. g. [Helodide], Tête horizontale, très 
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dégagée du thorax, celui-ci non rebordé en avant, forte- 
ment impressionné de chaque côté. Elytres très longs et 
étroits. Hanches sans trochantins ; pattes longues, tarses 
grêles et simples .ongles appendiculés. Faciès de Aplo- 
glossa Guer., mais les tarses sont simples, la tête est pe- 
tite, le thorax particulier. Genre établi pour l’espèce 
suivante. 

M. Drescheri n. sp. Etroit, allongé, pubescent de gris, 
brillant, noir, pourtour du thorax en partie roux, écus- 
son roux, élytres en majeure partie roussâtres, obscur- 
cis vers l’extrémité. Antennes noires, à deux premiers 
articles roux, non grêles, longues, 3' et articles suivants 
longs, un peu angulés au sommet. Tête plus étroite que 
, le thorax, fortement granulée. Thorax peu long, rétréci 
en avant, sinué postérieurement, de la largeur des élytres 
en arrière, avec une grande impression inégale de cha- 
que côté, les angles postérieurs saillants, à ponctuation 
granuleuse peu forte, non dense. Elytres longs, subpa- 
rallèles, atténués à l’extrémité avec des stries internes, 
une ponctuation forte et irrégulière. Pattes rousses, tar- 
ses plus clairs. L. 5 m. Java : Preanger (ex Drescher). 

Curtoscirtes n. g. [Helodide], Forme hémisphérique, 
courte et large, élytres largement explanés et creusés la- 
téralement, ornés de côtes. Tête à peine bifovéolée ; tho- 
rax très transversal, échancré sous les yeux ; écusson 
grand. Genre voisin de Ora Cl., caractérisé, au premier 
coup d’œil, par la forme courte très explanée des ély- 
tres avec ces organes munis de côtes ; établi pour l’es- 
pèce ci-dessous et les trois suivantes. 

Curtoscirtes diversipennis mihi (1). Roux ou testacé, 
avec les élytres mélangés de brun et de clair; élytres 



(1) Une série d’espèces (désignées ici par le terme mihi 
remplaçant n. sp.) nommées depuis longtemps et certaine- 
ment décrites, ont-elles été publiées déjà ? Ce n’est pas 
impossible, mais je ne le crois pas. 
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fortement explanés même à l'extrémité, avec une forte 
impression derrière l’écusson et des côtes très inégales ; 
cuisses postérieures marquées de brun. L. 4 m. Bornéo. 

C. subacuminatus mihi. Subovalaire, élytres un peu 
acuminés à l’extrémité, pubescent de gris, brillant, roux 
ou testacé, élytres obscurcis par places avec une impres- 
sion nette derrière l’écusson, peu rebordés à l’extrémité 
avec des côtes diverses dont une faible interne. L. 4,5 m. 
Mindanao. 

C. coccinelloides mihi. Subovalaire, élytres non atté- 
nués et subarrondis au sommet, roussâtre, élytres obscur- 
cis par places, brillant, pubescent de gris ; élytres avec 
des côtes externes pas très saillantes et raccourcies. 
L. 5 m. Mindanao. 

C. annulifer mihi. Testacé, élytres ornés d’un anneau 
noir s’interrompant vers la suture en avant et en ar- 
rière ; élytres ayant une côte interne que n’a pas la pré- 
cédente espèce et de faibles cotes exetrnes. L. 4 m. Min- 
danao. 

Ora singaporeinsis mihi. Subovalaire, pubescent de 
gris, brillant, roux, rembruni par places, membres tes- 
tacés. Tête nettement bifovéolée ; élytres fortement mar- 
ginés. L. 2,5 m. Singapore. — Voisin de costifera Pic, 
moins foncé et sans côtes. 

O. samarensis mihi. Oblong-subovalaire, atténué posté- 
rieurement, pubescent de gris, brillant, finement et den- 
sément ponctué, testacé, élytres fortement explanés, sauf 
à l’extrémité, ayant des traces de costules L. 4 m. Ile 
Samar. — Sans doute voisin de irregularis Wat., mais 
sans dessins foncés aux élytres. 

O. notatithorax mihi. Subovalaire, peu pubescent, 
brillant, testacé, thorax orné de petites taches brunes, 
élytres ayant des dessins noirs sur la base et le milieu, 
sans atteindre la suture, avec une ligne discale sinuée 
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sur chacun avant le sommet. L. 3 m. Los Banos. — Peut- 
être var. de irregularïs Wat. La v. innotatithorax de 
Luzon a le thorax immaculé et les élytres sans dessins 
noirs à la base. 

Scirtes vagesignatus n. sp. [Helodide]. Oblong-allongé, 
pubescent de gris, brillant, brun de poix, avec l’avant- 
corps roussâtre, les élytres foncés ayant une macule jaune 
plus ou moins étendue en dessous des épaules ;antennes 
foncées à base testacée ; pattes testacées. L. 2,2 m. Saigon 
(ex Barbier). — Peut se placer près de constans Pic, plus 
petit et plus atténué postérieurement, élytres particuliè- 
rement marqués de clair. 

Scirtes albomaculatus Brg. Varie par la bande anté- 
rieure blanche interrompue ( v . n. trimaculatus ) , ou celle- 
ci interrompue aussi, mais élytres n’ayant pas de macule 
postérieure blanche ( v . n. binotatus). Saigon (ex Bar- 
bier). 

Scirtes balbalanus mihi. Oblong-subovalaire, brillant, 
pubescent de gris, noir de poix avec la tête rousse, le 
thorax et les membres testacés ; antennes un peu rem- 
brunies à l’extrémité ; avant-corps plus finement ponc- 
tué que les élytres. L. 2 m. Luzon : Balbalan. — Peut se 
placer près de laticollis Pic, moins large et autrement 
coloré. 

Le S. montalbanus mihi, des Philippines, voisin du pré- 
cédent, mais avec une forme plus allongée, est testacé, les 
élytres étant un peu rembrunis sur le disque, le dessous 
du corps est largement rembruni, les membres sont tes- 
tacés. L. 2 m. environ. 

Calvarimn rufosuturale n. sp. [Helodide]. Assez large, 
oblong, atténué postérieurement, brillant, pubescent de 
gris, roux, thorax et élytres noirs, ces derniers avec une 
étlroite bordure suturale rousse, membres testacés. 
L. 3,5 m. Congo. Voisin de Maxi Pic avec une colora- 
tion différente, les élytres ayant une bordure suturale 
claire. 
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Cyphon latior n. sp. Large, subovalaire, brillant, pubes- 
cent de gris, roux-testacé, élytres à ponctuation moins 
fine que celle du thorax, ceux-ci peu longs, atténués à 
l’extrémité. L. 3 m. Congo. — Voisin de innotatus Pic, 
mais plus large. 

C. guineensis n. sp. Petit, subovalaire, convexe, brillant, 
pubescent de gris, finement ponctué, à coloration géné- 
rale d’un roux testacé. L. à peine 2 m. Guinée. — Voisin 
de Lyauteyi Pic, mais avec les élytres plus larges à la 
base par rapport au thorax. 

C. Conradsi n. sp. Petit, subovalaire, brillant, pubes- 
cent de gris, noir avec les membres testacés ; élytres im- 
pressionnés, ou déprimés en partie vers la suture, assez 
courts, atténués à l’extrémité. L. 2 m. Tanganyka. — A 
placer près de l’espèce suivante nommée minutissimum. 

C. mirabile n. sp. Petit, subovalaire, brillant, à pu- 
bescence d’un blanc argenté dessinant (dans certaines po- 
sitions visuelles) une sorte de bande postérieure argen- 
tée, noir avec l’avant-corps et les membres testacés. 
Avant-corps assez finement ponctué, ainsi que les élytres, 
ces derniers subarqués sur les côtés, atténués à l’extré- 
mité, peu rebordés en avant, à épaules marquées. L. 1,5 m. 
Saigon (ex Barbier). — Jolie petite espèce caractérisée 
en partie par sa pubescence argentée. 

C. minutissimum n. sp. Petit et voisin du précédent, 
mais plus oblong, avec la pubescence blanche non argen- 
tée, les élytres à transparence jaune et même en majeure 
partie de cette coloration. L. 2 m. environ. Saigon (ex 
Barbier). 

Scirtes subparallelus mihi. Grand, allongé, subparallèle, 
brillant, finement ponctué, roussâtre. L. 4 m. Mindanao. 
— Caractérisé par sa forme allongée et sa taille relati- 
vement grande. 
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